
Au Collège-Lycée Notre-Dame : 

 
Le grand souci du père CATROUX en arrivant comme curé à La Salle-de-Vihiers : 

- l’état de l’école des filles : une masure croulante, une maîtresse incapable 
- aucun secours pour les malades. 

 

Ne trouvant pas de personnes pour assurer l’enseignement et le soin des 
malades, il décida de créer, avec Rose GIET, une petite communauté. 
Rose alla à l’école de Montilliers pour s’instruire… A son retour, elle entra à l’école 
de la Salle, à la Toussaint. Plusieurs fillettes, dont Perrine COCHARD, vinrent 
comme élèves. 
Sœur Marie sut gagner l’estime et l’affection des familles et des enfants. 
L’école fut agrandie en 1825 avec l’aide des paroissiens. 
En 1827, elles étaient 4 sœurs. La petite communauté se fortifiait, les enfants 
faisaient des progrès dans les sciences et les vertus… 
En 1833, le curé de Chemellier eut vent de ce succès, il envoya 2 institutrices se 
former à La Salle-de-Vihiers. Elles demandèrent à entrer, elles aussi, dans cette 
Communauté naissante. Elles rejoignirent ensuite à Chemellier pour y tenir 
l’école. Ce fut la première fondation. 
En 1834, d’autres suivirent : Grézillé, Saint Rémy la Varenne, Brion, Saint-
Saturnin, Challain-La-Potherie, Saint Mars la Jaille… 
De 1833 à 1848, mort de Rose Giet, il y eut 43 fondations. Après l’Anjou, ce furent 
le Poitou, Vienne et Deux-Sèvres, grâce à M. de Larnay, puis le pays nantais et la 
Vendée… 
Puis suivirent des implantations dans les campagnes déchristianisées des 
Charentes, du Berry, du Limousin. 
A la mort du Père Catroux en 1863, le Fondateur laisse 378 religieuses en 134 
établissements. 
Par la suite s’ouvrirent des pensionnats, écoles secondaires, 
collèges…Aujourd’hui, nous avons confié les différents 
établissements scolaires aux frères de saint Jean-Baptiste 
de la Salle. 
 
 

Nous te rendons grâce pour tant de tendresse ! 
Tu donnes l’eau vive par ton cœur transpercé, 
Nous te bénissons pour tant de merveilles ! 
Tu donnes la vie, tu donnes l’Esprit 

 




